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-ceux qui ont assisté aux cérémonies des deux anniver-
saires oht admiré la bonne mine et la vigueur du Sou-
verain Pontife, qui en effet jouit de la plus parfaite
santé.

- Les nionagênaires et Léon XIII. - Sait-on quel chif
fre ont atteint les listes des nonagénaires ayant envoyé
leur adhésion à l'adresse offerte au Saint. Père pour sa
quatre-vingt-dixième année ? i,672.

Sur les -1,672, il n'y en a pas moins de vingt-sept cente-
naires. La doyenne est Mme Marchand, née à Pamiers le
15 novembre 1793, par conséquent âgée de cent sept ans,
et dont les vingt-trois frères et sours ont presque tous
atteint un âge très avancé.

-La journée de dimanche, 7 n:ars, a été tout entière con-
sacrée par le peuple romain à fêter l'anniversaire du couron-
nement de Léon XIII.

Le matin, les diverses associations catholiques avaient don-
né à leurs membres un rendez-voue général à la table sainte.
Les communions ont été très nombreuses.

A midi, neuf cents vieillards pauvres, hommes et femmes,
dont plusieurs nonagénaires, étaient reçus dans l'immense
réfectoire du Belvédère. Le banquet avait été préparé par les
Filles de la Charité, attachées au service des pèlerinages ; les
pauvres furent servis par les membres des divers comités,
assistés des dames et demoiselles de leurs familles.

Au début du banquet, le commandeur Tolli annonce que
le Saint-Père a envoyé un représentant à la fête dans la per-
sonne de Mgr Pifferie, archevêque de Porphyre, et qu'il l'a
chargé de donner en son nom la bénédiction apostolique. Puis
à chacun des pauvres, il a ordonné de remettre en souvenie
-de ce jour un chapelet. L'orateur termine en faisant ressortir
le touchant spectacle que présente cette réunion de pauvres
dans la maison du Pape, leur père. « Priez donc pour lui,


